
2 OCTOBRE – MÉMOIRE DES ANGES GARDIENS

LECTURES  

Ex 23,20-23a
« Je vais envoyer un ange devant toi pour te garder en chemin et te faire parvenir au
lieu que je t’ai préparé. Respecte sa présence, écoute sa voix. Ne lui résiste pas : il ne
te pardonnerait pas ta révolte, car mon nom est en lui. Mais si tu écoutes parfaitement
sa voix, si tu fais tout ce que je dirai, je serai l’ennemi de tes ennemis, et l’adversaire
de tes adversaires. Mon ange marchera devant toi. »

Psaume 90(91),1-6.10-11
R/ Dans ma misère, je crie vers toi, Seigneur !
- Quand je me tiens sous l'abri du Très-Haut et repose à l'ombre du Puissant,
je dis au Seigneur : « Mon refuge, mon rempart, mon Dieu, dont je suis sûr ! »
- C'est lui qui te sauve des filets du chasseur et de la peste maléfique ; il te couvre et
te protège. Tu trouves sous son aile un refuge : sa fidélité est une armure, un bouclier.
- Tu ne craindras ni les terreurs de la nuit, ni la flèche qui vole au grand jour,
ni la peste qui rôde dans le noir, ni le fléau qui frappe à midi.
- Le malheur ne pourra te toucher, ni le danger, approcher de ta demeure :
il donne mission à ses anges de te garder sur tous tes chemins.

Alléluia. Alléluia. Tous les anges du Seigneur, bénissez le Seigneur :  à lui,  haute
gloire, louange éternelle !

Mt 18,1-5.10
À ce moment là, les disciples s’approchèrent de Jésus et lui dirent : « Qui donc est le
plus grand dans le royaume des Cieux ? » Alors Jésus appela un petit enfant ; il le
plaça au milieu d’eux, et il déclara : « Amen, je vous le dis : si vous ne changez pas
pour devenir comme les enfants,  vous n’entrerez pas dans le royaume des Cieux.
Mais  celui  qui  se  fera petit  comme cet  enfant,  celui-là  est  le plus grand dans le
royaume des Cieux. Et celui qui accueille un enfant comme celui-ci en mon nom, il
m’accueille, moi. Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits, car, je vous le dis,
leurs anges dans les cieux voient sans cesse la face de mon Père qui est aux cieux. »
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

« Leurs anges dans les cieux voient sans cesse la face de mon Père. » Alors qu’Il
parle des enfants, Jésus confirme incidemment cet enseignement déjà connu, dans la
tradition juive, au sujet de l’Ange Gardien. Notre bon Ange est tout près de nous, il
marche avec nous, devant nous – comme le Seigneur le disait à Moïse – et, tout à la
fois, il est pleinement devant la face de Dieu. Il a, pour ainsi dire, un pied dans le
temps, avec nous, un pied dans l’éternité divine.

Quel  est  notre  relation  avec  notre  Ange  Gardien ?  Le  connaissons-nous,
sommes-nous attentif  à  sa  présence,  à  sa  conduite ?  Il  est,  ou il  aimerait  être,  le
meilleur  des  amis,  le  plus  intime.  Nous  sommes  ensemble  sur  le  chemin  de  la
sainteté, dans une mystérieuse correspondance. Il est actif à notre égard, pour nous
sanctifier au quotidien, et nous encourager sur le chemin d’une conversion sincère. Et
grâce à nous, lui-même découvre des merveilles de l’amour divin : car au travers de
notre histoire de salut, l’amour et la miséricorde divine s’expriment d’une manière
tout à fait unique, dont notre bon Ange est le premier témoin émerveillé. Partageons
avec lui nos joies, nos peines : il nous aide à vivre tout cela dans la prière, en tournant
notre cœur vers le Seigneur.

En  ce  mois  d’octobre,  lorsque  nous  prions  le  Rosaire,  demandons-lui
spécialement de nous accompagner : car il en a vécu de près tous les mystères. A
l’Annonciation, lorsque le grand Archange Gabriel a visité Marie, il  était  là, petit
Ange fasciné par l’humilité de Dieu. Il a chanté de joie dans la nuit de Noël. Il a vu le
Christ en Croix, sommet de l’amour éternel qui s’exprime dans notre monde blessé.
Avec tout le monde angélique, il a chanté la gloire de la Résurrection et Il contemple
désormais le Christ, à la droite du Père. Mieux que personne, il peut nous apprendre à
entrer dans ces mystères pour qu’ils nous transforment.

Mieux que personne, il peut nous aider à entrer dans le mystère de l’Eucharistie.
L’amour de Dieu qui le fascine depuis le commencement du monde, il nous invite à le
reconnaître  dans ce sacrement,  où Jésus vient  à  nous dans Sa vie,  Sa mort et Sa
Résurrection. L’Ange nous apprend à L’adorer, à Le louer, à L’aimer en retour. C’est
ensemble, avec lui, avec tous les anges, avec tous les saints, avec nos chers défunts,
que nous nous tournons vers la source de la grâce. Laissons-nous attirer par la joie du
Ciel vers laquelle le Seigneur veut nous conduire, cette joie que le monde ne connaît
pas, et que personne ne pourra jamais nous enlever. Amen.
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